
Promesses de mars

Quand Mars sème ses giboulées

Dont la grêle folle étincelle,

Quand, de ses blanches aiguillées,

Le givre brode de dentelle

Les noires branches des allées,

Dans les herbes renouvelées

Déjà prêtes pour l'asphodèle,

D'exquises senteurs exhalées

Annoncent le retour fidèle

Des douces brises exilées :

Et des collines aux vallées,

Le petit rouge-gorge appelle,

Secouant ses ailes mouillées,



Les jours où le bois entremêle,

Pour cacher les nids, ses feuillées.

Mais aux âmes inconsolées

Qu'importe que Juin amoncelle

Sur les vieux murs les giroflées,

Et que dans les airs bleus ruisselle

Un flot de chansons roucoulées ?

Mes espérances sont allées

Dans la froide tombe avec celle

Qui dort au champ des mausolées ;

Le Printemps est mort avec elle ;

Toutes saisons sont désolées.
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